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Summary &mdash; Comparison of maize silages from 4 varieties in the fattening of young
bulls. Relationships were found between chemical composition, digestibility and animal per-
formances for 4 varieties of maize silage offered to growing fattening bulls.

Les caractéristiques phytotechniques
de différentes variétés de maïs sont
connues. Par contre, il n’existe que peu
de données comparatives sur les per-
formances de taureaux à l’engrais
recevant une ration à base d’ensilage
de différentes variétés de maïs.

Matériel et méthodes &mdash; Quatre variétés
de maïs (Ascot, Gracia, Julius et Lixis) ont
été comparées au cours de 2 années chez
des taurillons de race Blanc Bleu Belge à
l’engrais, d’un poids initial de 350 kg. La 1 r"

année, les 24 animaux étaient de type mixte
tandis que la 2e année, 12 étaient de type
mixte et 12 de type culard. Ils recevaient la
même quantité de matière sèche (MS) d’en-
silage, qui représentait les 2/3 de la ration.
Du tourteau de soja (1,4 kg) et des pulpes
séchées étaient distribuées en complément.
Les quantités étaient ajustées tous les 15 5

j en vue d’un rationnement proche de ad
libitum. Les aliments étaient pesés quoti-
diennement et distribués individuellement
en 2 repas. La digestibilité des rations a été
déterminée par collecte des matières fécales

pendant 1 semaine. La digestibilité de l’en-

silage de maïs a été estimée par soustrac-
tion à partir de la digestibilité des autres

composants. La digestibilité in vitro du maïs
a également été estimée par infra-analyseur.
Les animaux ont été pesés tous les 28 j.
Après abattage en fonction de l’état de fini-

tion, la composition des carcasses a été
estimée à partir de celle du 7e segment
monocostal obtenue par dissection.

Résultats et discussion - Les épis
représentaient environ 40 % de la MS
de la plante en 1 re année et 50 % en
2e année (tableau 1). Les teneurs en
MS de l’ensilage de maïs ont été diffé-
rentes d’une variété à l’autre et, en

moyenne, supérieure de plus de 4 %
lors de la 2e année. Par contre, il y a
eu peu de variation entre variétés en
ce qui concerne les teneurs en fibre
brute (FB) et protéines brutes (PB).
Bien que les différences ne soient pas
significatives, la digestibilité de la MS
des variétés Julius et Lixis a été plus
élevée d’environ 3 % que celle des
variétés Ascot et Gracia. La digestibilité
de la MS a été supérieure en 2e année
alors que celle de la FB a été inférieure.
C’est avec la variété Julius que la

digestibilité de la FB a été la plus éle-
vée. Les digestibilités moyennes pour
les 2 années de 75,3 % et de 67,3 %

pour la MS et la FB de Lixis sont

comparables aux valeurs rapportées
par Gielen et ai (1988). La technique
d’estimation in vitro n’a pas donné des
coefficients identiques aux données in

vivo mais a permis d’établir un classe-
ment semblable des variétés. Les ani-
maux ont été abattus à un poids proche
de 550 kg, ce qui correspondait à une
durée d’essai d’environ 160 j. Il n’y a
eu aucun effet significatif des variétés



sur les gains de poids et les consom-
mations. Néanmoins, les gains les plus
élevés ont été observés avec les varié-
tés Lixis en 1 re année et Gracia en 2e
année (tableau 1). Les gains de poids
dans la présente expérience, avec un
apport de 2/3 de la MS sous forme de
maïs, sont comparables aux résultats
obtenus par Cottyn et ai (1984) avec
environ 60 %, et par Istasse et ai

(1989) avec 50 %. Les indices de
consommation ont été les meilleurs
avec la variété Lixis chez les taureaux
de type mixte et avec la variété Gracia
chez les taureaux de type culard. À
l’abattage, il n’y a eu que peu d’effet
du type de maïs sur la freinte, le ren-
dement et la composition de la car-

casse. En 1 !e année, les performances

et les digestibilités les plus extrêmes
ont été observées avec les variétés
Ascot et Lixis. Chez les animaux de

type mixte, l’augmentation des gains de
poids en 21 année peut être associée
à une proportion d’épis et une teneur

en MS plus élévées ainsi qu’à une meil-
leure digestibilité de la MS.
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